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CONSTIPATION 
'La Botte fie I M dragées I fr. SO dans tontes Pharmaci. 

i rie i E s t o m a c et ue I I n t a a t J n 
guéries par les a V a g é a a de S a n t é de D u a u a . 

Refuser imitations. 

[MARGUERITE 
ÎHRISTOPH 

REIMS. 
vfà<7vre///ë7 

Etats Civëls 
Cantons d* Ftaukaix 

• •U1AIX. — Déclarations do naissances du sa
medi a Janvier — Madeleine Huyart. avenue Ju-
tUm-Laaacite — Cécile Vcrcamiucii, ru.j Copernic. 
— Lvelen,, De Hacker, rue Jaccjuari. cour du Uan. !>. 
— Aliclor Letal/ail. avenue JUIHII -Lauache. — Char
les (ilabt-ke. avenue Julien Laquelle. — Francis 
taepinaaae. nie Joultroy, 117. 

HubllcaLK.ii» Ou mariâtes. — Louis Verpocsf, rat-
tacbeur. rue il. 1 M'cui.. cour Lainiie, 30. cl Clé-
aaeuuii' Poli, nie d, l'Eneule. — 
Marcel Beilucieem, domestique, rue Lacroix, lin 
pÉcisc j^cuo, et Lea Delcroix, oouturien , j.lace je 
l'Abattoir. 14. 

•XCLUSIVCMINT coiffure de dames cl poatKb»s 
•raison C. MATHON, CI. rue des iabiua.it>. Ux. 7iti 

liaaMoras. — cnarka Thkrrus. ei tianiillonncur, 
rue Bourg elat. et Martin rue Ucck. couturière, rue 

-de Becnutie. M. 5;ilcs Tonneau, reiureur. rm île 
Bcaumwas.il. lui. et Jcaiiuc Merlin, couturière, 
n ie des Arts, SU. - U n i , Hat. cc.iileur. rue du 
Coq-Fraucais. l'.l. et Jcpnv Lelrauc. couturière, 
rue du Tilleul, 195. - Arihur Dilcroix. coiBeur, 
Tu* Lauvix. 7i. ci Marie ByttoMfr, chamarre us,, 
ru© Pierre-de-Kouliaix, •.'. - Auguste collan, ratta-
cneur. ru e l*lontaine. cour lk-stmiim-t.s. 5. et Mar
guerite l'icvct, soigneuse, ru. de u, nain, cour 
Dhalluru. -î. — Kerdiiiaud Cartier, soigneur, a 
WaitreJ»*. et Césanne \ . ici . IIIMO . ; . . , ::t moisi lie 
Ou magasin, rue de* Longues-Haie*. .Maurice 
*"léve.l. menuisier, rue Lacroix, cour Uajrar; c 
bout la VerUaenie. t>laucJie.Mu.v.. rue des . ua.ures, 
TV — I/>ui.s L. VIMIIIC. UYaeuiatcur ei: tissus, rue 
u Onan. ;, et hriicstinc Carlier. menacer:, rui de 
t'onunrlct. '.VI - Lecn Duixi:.i. raitai iicur. a 
TooBounLj. et Pauline bonni, soigneuse, rue Dar 
'» — Arthur Pauwcli. tia.«i-an.*. a Mouscirm. ;1 
Corneiie, Dnjmarcuclin-, Uasr.-andc, nie 
ML — Heurt AetbreeJit. m-nuisi r. ru.- d. i'ioreu. • 
e\ celui,. Messia.ii. bobineuse, rue .1. Sa) 
Buueiio liaras. tisserand, rm, di la Balance, ri 
Anno WaJek. tisserandc. a Itoubatx. — Je»in Bau-
uewyn. peigneur, rue Vallon •_' i! Ji . i ivv \ • . n 
hosschi. rue dis An-jis ;.J7, — Arttiur Michel. 
apT>roteur. nie de M.iulicii;.. i.io. et Gain ici-, De-
lanxfu.i. épluche use. rue de MaiiU-tige, ..;. v 
gasto Batrt. colporteur. r:i(. de France-, G7, et >ia-
thitdc Mues, soiinieuse. rue il Franc". -- Arti'ur 
Vandevvore. caatMtrnnoti r rue l'ulton, el Lia 
ertelle. Lrtleuni. tisscrandc. i" Fulmn 

Pour vos deui ls adressez-vous 
AU B O N MARCHÉ. — LILLE 

Envoi franco au catalogue, spécial TIJQQO 
Déclarations de déccf — Théophile LiHirn. ,sj 

ans, briqui'tiur. rue Carneaux. j - Denis Dufcr 
ajont. 0« aici. débitant de tabac. C.rande-1'la... K 
bis. — AA>ks Oolinu. ti-i ans. san- i:r.-fe.v,ton. rue 
de BartiieicA. — Ausnstin u. vos'., ci uns. teinturier, 
rue de Croix. M. _ ornande llnitin, j an-, rue de 
la Oulrn-urtW;. M Cl>ur M ni liez M. — T!i • ... ,ie 
Flanien<u.urt. O ans. piit-ntur. avenue Joli. i. T.-
gac^e. — Joli.- Criu:.*npri/, \ mois, avenue J :Ii"it-
iMÇA'-'tc. — lleooit H. niietise. 60 ..ris cnirriti . l'r •, 
Tue BtaiMjui. ') - Plot-* Ixlannov :n an». |. f.-
r len . ri'.' il*. BlaarJiL'iualllc. — ValoaUne Duj'tr-
din. a aie-.. r>ianc d'i l'nurres '7î 

W A T T K E L O S . — .M;iri:i,:..-. yiii S tainrier — An
ton) M'Oireiut, rrn'niir et Marie Bouveiiie, urqfl. 
rlêr,' - Rich.-iri! Moulart, peirnenr ,t Vé'ante 
D'Ath. sr>l('ne:i. I K . I T Verplam». rinployt d. 
oommerre. et Mnria Renard, picûrten:. 

CROIX. — Déclarations de natsoances - Hlanclk 
Lcstiecx . -u.' d. Koubalti. '.1*. -- l>on Capette, rue 
Lavoisier, Su. Denise st ij . - l . - r:-e Kteber. 8.'i 

Publication d'- atarlafe. - Arthur Dcveo. domis-
tWrue. a BBuaalx, et :>I trie Devendcville. meua-
gen'. à Ronhaix 

Déclaration de décès Florence Delehaye, H 
ans. sans profession. Grande-Rui. t>9 

WAtQUEHAC. — Mariaire Léon lies^um.Miix 
sjnaralche- a M;ireq. et Jeanne Tasnieres. maral-
CDerr. a Wasquehul 

Canton de Lannoy 
LYI. Publication de m.in.me .lu s laurier. -

Loue- Daatoay. Ilseitr i Tourcoing, n Maria Bos-
(ut. roœmer ante. ••• L> -

ANiasPPCS. — Declarations de naissances du 8 
Janvier — Josrpb Kopin/, m ,i Lanaoy. 
Anne >! TIP Dhellenune rue de Ctme'.eu. — Ray-
nnndi aekiose. rue di Lille. 

Publication de BUriage llen'i lindel.inie, dé 
BaaaajBP, a Annan, l, el \02ele t arlier Kiutu-
nere. a u n e 

Déclarations de de. e- srr.ieline Plin^a 79 
ans. menajrere. rue île l'Kallse - .losephin^ Toor-
r»y . ee ans, nienaffer*. rue des liailois. — Marie 
Lccoiiri. s-.. a ns. menaireis'. rue du lir.tn.l-Marais 

Marin se Marcel Dnwailly. chauffeur, tl Au 
Susta Pi.lllKt. ménagère. 

Canton de Cysoinit 
OVSOINC. Déclaration de iiaissaarc du 8 Jan 

viej Aimé Led.t. ru.- de la IJ.IIIMH\ 
Maxiasr. _ Charles Maréchal, tisserand, il Eu-

aéale Dehau. menacer 
OOUVINES. uéclarat'on ili n a b s i i m du « ja i 

Tter BBtue Citerne, le Pont 
Mariage. — Alphonse Caret te. foreur de puits, a 

Tr.ssin. et Dtnl»e Descamps, sans profession, à 
Bouvines. 

Canton* d* Tourco ing 
TOURCOING. _ Déclaration de naissances du ? 

janner. — Marguerite DUaliuln. rue de aouvtajei, 
IJ7. — Laure Souillé. r u e Ballac. 8. - Hinrt La-
. nisse, tue du Brun-Pain. 17. 

i-iibiicattons de • t r l a i i a , — (iustave Mcurisse. 
••bénistc. à Toureoinir. et Eve Adam, sans prufes-
sion. a Roubaix — Ernest Cornilli laveur, à Tour
coing, et Marie Calloat, banibn^heuso. a Mous-
cixm — 0 t o i g u Verlioekc, rattacheur à Roubaix. 
et Bertlie Dev/aghomaker. hroilcuse. à Bonbalx. — 
Louis Duplouy. liseur, a Tourcoing, et Maria Bo<i-
sut, commerçante, a Lys. — Victor Vanceckotit. 
laveur, à Tourcoing, ei Gabrielle Sadotne, ' repas-
s.ii-.'. a Matvi - J . - B . Arrockx. négociant, à 
Lille, cl Jûsûplunc Lonhiois. sans profession, rue 
Caaaxjr, •<">. — Henri carlier, forgeron, rue de 
Constantin». 8. M Angèle Desniet. piqUriérc. rue 
des Piats. M. — Charles Haquitte. rattacheur rue 
de la Crol.x-RoUgc. U9. et Joséphine llannotte. doil-
hleu-e. rue Lamartine. 29. — Louis lloopllne, sol 
dal. rue du Brun-Pain, lo--', et Pauline Maes, soi
gneuse rue de la Cité. i7. — Samuel Laurentiaux. 
tonnelier, rue du Brun-Pain. 90. et Mari. Penq. 
sans profession, rue du Brun-Pain. 81 - Carlo» 
Lepoutre. doetror en atééccuae, à Lilk-, et Marie 
Vienne, sans profession, rue Clianiy. i Tourcolirg. 
— Etienne Liatre. dessinateur er. tissus, rur ip 
Carlier- M, et fiermaiiie Lepers. sans profession. 
rue de la Gare, 7. — Henri Provoyeur, domtstique, 
ruu du Fleurus, •.•?-•. et Gabrielle Uns, donbleuse, 
rue dv Fleurus. 51ù. _ Joseph Scheemau ker cor-
d'.nnir-r rue du Ciiéne-Houpline. lis. et Marie 
rresaaux. oue de Kancy. '.'7 — Eugène sevnaeve, 
forgir.n. sentier du H.-ilol, .1. et Jeanne Man. lo 
queteuse rue de l'Ciiion, 110. -- ]>olydore Vap-

D. ('.m'i.Me RinreToa. rue île la Croix Roture, 90. et 
Marie Va ihcuverzwya, rakanéère, rite du coller-
!• ne Rnce.r ï>.iloy. dessinateur, à F'rellntrliien. 
i l Marie Meiliarrt. sans profession, rue st J.-u oues. 

Achille 'Test.lin charcutier, rue des Carliers. 
. ' . . t Hélène Kiiucitng, sans profession, rue de 
Oaatf. 

Martagcs. — Félix Artyns. apprttcur. et Jeanne 
Vaxvhovjfe, ratuichcuse. — Louis Avet. marchand 
e: Llodïc Holve.t, duualeuse. — Alfred Caatclaln, 
lileur. et Flore. Dervuux. repasseuse - Anhitr I)(-
lannay. u i i c n . et Jeanne Waeguenaire. bobineuse 
— Paul Lieiannay. menuisier, et Sophit Kahyr. 
boMneuee. — César Uela'tre. caporal, et Célinie 
Dcsreax. soJgntase. -- Henri Delattre, employé au 
rnemin de fer. et Germaine (Ju'.vy. trieuse. — Lof.ts 
Iielcforterie. i-artonnier. et ABgèle Deltrrnnge. bô 
luneuîie. — Joseph Desloovct-e. dégorgenr. et oyrrie 
lluys, innfielionneuse. — Jules Faveur, ma^asi 
ni. i. et Marguerite Losfeldt, soigneuse. — Alfred 
Glorieux, rattacheur. et Marthe Varvenne. méiri-
g. ie . —- lljnri Holvott, rattacheur, et Victoria? 
/-dlirun. dovideuse. — Louis Mallet. aide-chauffeur, 
.•t BlanrRe Lahocsse, doubietiïe. — Georges Sancîra, 
tjatpioyé. et Jeanne Muny. sans profession. — J.-B. 
Turbeltn. employé au chemin de fer, et Mêlante 
Silvin. plqûriere. — Alexis Vanrullen, employé au 
.lienim de fer. et Hélène Lamendin sans profes
sion — Juks Vcrhellc. cordonnier, et ïidonie De-
ruilu , couturière. 

Déelantiorui de décès. — Laurent Petit, lo mois, 
rue du Tilleul, cour Roussel, p.» — Palmyre Rey-
naer! M ans. nie Nationale, 129. — André Badin, 
9 ni ils. r.ie d'Odessa. 23 

BOUSBECOUt — Publications de mariage* du 
8 janvier — Emile Caîriee comptable, a domines, 
ei Ilortense Catry, san- pr fession. — Joseph schee-
maecker. icidonnt r, a Tourcoing, et Marie F n -
ncinx, dévideitse, a Tourcoing 

Déclaration» de décès. — Floritie Carruin. 2 ans, 
.-u Crûmes»-. — Delannoy, présentée sans vie, aux 
Uois. 

H A L L U I N . — Uartages du S janvier — Alfred 
Samaln, '.''. ans. r.titrcur. et Jutia Prex-ost. ** an», 
r-iquri. r — Pierre Ciin.tr, c4> ans, monteur de 
lacemards, et Mari,. lie ri, k. ai ans. ménagère. -
Henri Casier. Si ans. -ordonniei. et Céii.iie Mon-
teernies M ans. ioiirnaWère. 

B0ND0ES — Déclarations de nacèi du S janvier. 
— Elise Dncataux. 71 ans. marchande, à la Place 
— Marie Hennibo, i l ans. repasseuse, chemin des 
Cordonniers. 

BELGIQUE 
Flandre Oooldental* 

COURTRAI. — Déclarations de naissances du s 
janviir — Pauline Vandeginste. placi^du Peuple. 
— Achille Min?els. rue du Flamand. — Frida Van-
deputte. rue du Nord. 

•ariages. - Léon Verrlest. St ans. ouvrier de 
fahrique sentier 78. et Julienne Radetnan, SI ans. 
bohineiisi. sentier 79. — Alfred Egels 23 ans. ou
vrier teinturier, rue de FAbattotr, et Emma Van-
heipe, is ans, Menée, rue de l'Abattoir. — Gustave 
Steyt. 37 ans ouvrier de fabrique, boulevard du 
('lumm de Fer. et Léontiiie Denraetere. 39 ans. 
lessiveuse, rue de l'Abattoir. — Joseph Mullie. 21 
an . ouvncr on lin. à Heule. et Irma Surmont. 19 
ans. ménagère, .-haussée de Menin. — neet-.r 
Vlaene. 2-2 ans. ouvrier de fabrique, rue de la Pré
vote, et Laure Vandehuenc. 22 ans. ouvrière de» 
fabrique, nlè de la PrévOté. — Léon Maes. •» ans 
fabricant de pou rie», a Tliounout. rt Mathil.le De 
coco. ?A] an-, sans proftsston, rue du Faubourg-de 
Tournai 

Déclaration.- rie ueres. - Louise Vandoorne. 7n 
a.*, hameau Ste Anne. - Zulma Goemiune. 37 aus, 

laveur, A Tourcoing, et Marte Callens. bambro-
cheuse, a Mouscron. — Cyrille Vandenbrouck. tis 
serand, A Mouscron. et Blanche Maflssal soi
gneuse, A Neuville-en-Ferraln — J.-B. Vamlena-
beele rattacheur. et Flore Maertens, soltneuse. 
— Paul Verhelle. telntnrtcr, et Céline Leroy soi
gneuse. 

Mariages - Maurice Wlllynck, magasinier, et 
Roman if Vole.kaert, reiiasseusc. — Charles-Louis 
Vanneste, maçon, et Rosalie De Bruycker, bobi
neuse — Camille December, teinturier et Fébro-
nie Libhrccht, couturière. — Emile Vanmansart. 
tisserand, et Sophie Debosschere, soigneuse. 

Déclaration de décès. — Jules Mlllecamps. 49 ans. 
Bols-I ichaux. 

BULLETIN FINANCIER 
PARIS , 8 janvier. 

Le message présidentiel, sans s'écarter des idées 
de M. Roosevelt, est cependant moins alarmant 
qu'on ne le redoutait. C'est ainsi que Wall Mreet 
s'est raJïeinii dos iju'il en a connu les ternies. 
Cheï nous oh a été assez calme antoiiro".hui, les 
cours conservant néami oins à. peu près tout par
tout, en clôture, une bonne fermeté. Lee Mines 
d'or un peu offertes au début, par Londres, où 
s'effectuait la réponse des primes, finissent égale
ment sensiblement micui. 

>iotre 3 % resto à 99.2Ô; sur un achat de 
42.000 francs de rente par les caisses le comptant 
a côté 93.90. Dans le compartiment des Fonde 
étrangers les Russes s'inscrivent: le Consolidé i 
95.15. le 1391 à 89.15 perdant quelques centimes, 
tandis que le 1906 s avance à 104.05 et le 1909 à 
101.35. Notables progrès du Sserbe à fiô.82 et du 
Brésil à SI. 20; Portugais également mieux a 
64.07; l'Extérieure se retrouve à 96.75, et le 
Turc recule de 0 fr. 10 à 95.15. Los Etablisse
ments de crédit consolident leurs récentes avan 
ces : la Banque de Paris à 1790. le Lyonnais à 
1390 et l'Union Parisienne à 9ol. Tassement lo
ger des Sociétés étrangères : de la Banque Otto
mane à 725 et de la Nationale du Mexique à 1126. 
Peu ou pas de transactions en Chemins fran
çais. Les Chemins esnagnols ga.cnent quelques 
points : le Nord-Espagne à 363, le .Sarngosse à 
418. Valeurs de traction diversement traitées: 
l'Omnibus revient à 1472, tandis que la Tanâiouil 
promesse à 800; Métro calme a 620. Industrielles 
Russes sans chancrement appréciable : Sasnon ;. e 
s'inscrit i 1515. Bakou à 834 et Briansk à 233. 
Sur les avis de New York, le Rio fagao 8 points 
à 1S87. En Panoue. les mines ri'or se retrouve'* 
finalement: la Goldnelds à 153, l'East Rand • 
138 et la Randmines à 236.50. Au comptant, ta 
Preciosa. introduite aujourd'hui sur ce marché, 
a valu 17.50. Bonne allure de la De Beeis à 
498.50. Platine et Hartmann san6 grands eaaa-
ïenients. ?:n valeurs diverses, la Roubaisienne 
d'Eclairage s'avan.» à 479.50. 

PHtLOUZE 4 WAnDlSfrTON, 
-ii, rut Le/ie/Ulitr, Paris. 

Bourse du Samedi 8 Janv. 1910 
FONDS D'ETAT FRANÇAIS ET ETRAN

GERS. - BANQUE DE FRANCE, CRE
DIT FONCIER ET DIVERS. 

»8 91 
99 1S 

4300 .. 
4300 .. . . i . 

63 95 
95 30 
79 70 

103 95 

S 0/0 eomptau 
— terme... 

Banque de France .comptant 
— — . . t e r m e — 

Crédit foncier comptant 
— — t e r m e . . . 

Empr.Tonkioi896 ..romptaut 
Indo-Chine 3 1,2 — comptant 
Indo-Chine 3 0 0 comptant 
Madaaasc 1903 3 0/0. comptant 
Atr.occ. franc, lu n.comptant 
Argentins rescision.terme 
Autriche 4 0/0 comptant 
Brésil 4 0.0 terme — 
Bulgarie i l î (907 terme.. . 
Chine l»9j 4 u'n—comptant 
Chine 4908 S 0/0 comptant 
Cooco Lots tenue.. 
Lgycjtc umiiee.. . .terme.. 
Espagne extérieure terme.. 
Hongrois, o/o terme.. 
Italien 3 1/1 O/o terme.. 
Portugal 3 0.01 "si«terme.. 
Husse eonsolid 4 0/0 
Husse 30/0 1896 
Husse 5 0,01906 
Serbe 4 0 0 1895 
Tore 4 II, 0 uuiiie , 
Turc J909 

1*6 75 

'"ai IO 
95 10 
79 SO 

104 ti 

m a 
9» 43 

BOURSE DE BRUXELLES 
GUILLAUME COPPFJANS 

Agent de change agréé à la Bourse de Bruxelles 
Ordres de Bourse 1 par mille 

R e n s e i g n e m e n t s et e n c a i s s e m e n t de coupons 
gratui t s . 

6, Pince F o n t a i n a s , B R U X E L L E S . 78112 

Marché des Avoines et des Blés 
d e l a R é g i o n d u M o r d fyaWêjrtaoii n) 

OBLIGATIONS DE LA VILLE DE PARIS. 
OBLIGATIONS DU CREDIT FONCIER. 
OBLIGATIONS DIVERSES. 

COL'Il S 

ragjcaa. 

554 . . 
405 ' 5 

I30 . 
413 50 
4.16 50 
. 0 3 -

4 9 ; . . 
508 . . 
Wi 50 
470 . . 

50 i . . 

• • 50 
438 25 
478 . . 
(84 . . 
509 J» 
J70 . . 
448 50 
454 . . 
408 50 
444 . . 
415 . . 
444 . . 
4119 . . 
445 . . 
413 . . 
447 . . 
406 . . 
441 . . 

V I L L E D E P A R I S 

O b l i g a t i o n s . . 186» 4 0 / 0 
— iSTi 3 0 / 0 

1875 4 0 / 0 
— 1898 S 0 / 0 
— 1 8 9 9 * 0 / ( 1 
— 19.14 5 1/2 0 / 0 
— 1906 i 1 , ( 0 , 0 

C R É D I T K O > t l l A 

C o m m u n a l e s 1879 
— "1880 
— 1891 
— 1891 
— 1899 
— i 'j i* 

F o n c i è r e s . . . 1879 _ 
— 1883 1 

1885 ~ 
— 1895 
— 4W3 
— 1909% 

Nord 3 0 0 a n c i e n n e s 
— 3 0 0 n o u v e l l e s 
— S 1 1 0 / 0 

N o r d - E s t 
E s t 3 0 /0 a n c i e n n e s 

— 3 0 /0 n o u v e l l e s 
— 3 1 / i O / o 

A r d e n n e s 
O u e s t 3 0 / 0 a n c i e n n e s 

— 3 0 /0 n o u v e l l e s 
— H / J 0 / 0 

Par i s t-you-Mèditer. 3 0 , 0 a n c i e n n e s 
— — 3 0 /0 n o u v e l l e s . 

— 3 1 / 1 0 / 0 

CLOT 
r .oarr . 

55» . 
407 . . 
555 . . 
431 . 
414 H 
456 75 
401 . . 

494 . . 
508 50 
402 . . 
470 15 
478 . . 
507 . . 
5»S . . 
417 . . 
48'J . . 
48Î . . 
507 . . 
Î70 . . 
(18 . . 
454 . . 
411 . . 

445 50 
449 50 
409 25 
447 . . 
446 50 
449 50 
403 . . 
441 . . 
449 --
403 15 

MARCHE EN BANQUE A TENUS 

1613 . . 
61 » 
11 15 

5* 50 
178 50 
110 50 

Cfearterod 
Consolid. Golfsfleu... .. 
East ftaud 
Ferreira. 
fieduld 
Geldeotieis. 
Golden HerseSneé 
A . G e e n e l O 
Harpeaer 
Kleinfontein 
Laacaeter West 
•ay Consolid 
Rand mines 
nandfoatein Estais 
hebinson Uold 
nesoDeev. 
bimmer and Jack. 
Viiiage ktain ileof 
Deneers 
Tbarsu. 
Cape Copper 

S O C I E T E S O C C R E B I T 

M 50 
11 50 
3: . . 

136 50 

Economiques . 
(irande-Ceinture . . . 
Ville de Lyou 1884. 
Amiens 
Marseille 1877 
hordeaux issf 
1 UIIIS 

13*1.. 
•MO .. 
180» .. 
1791 .. 

1435 . . 
976 .. 
1314 .. 

156 .. 
531 . 
1335 .. 
2480 .. 
1910 .. 
1500 .. 

375 .. 
898 .. 
loi .. 

Crédit Lyoonais oomptan: 

flanque de Paris.. . oomptaut 
_ — . . . _ — terme... 
Société Générale -ceraetant 
Umi»u>ird'lssconipt»--»mpt . 
Banq ue utiumane.. terme . 
Uanq. Uniou Pari», terme. 
Sri', comptant 
•" f ° compun. 
Orléans comptaol 
Ooeet co-. puât 
Pans-Lyon-Iledit.. .eem <aut 
S,»d de u grince. . . .annulant 
e t . 1er Autricbiens. terme 
fcarajiosse terme... 
Miel comouat 
Aciéries de France 
tires-UUe tieiropuiitaia " 
Ineiusou-houston "t 

Magasins Généraux Pans. 
1 rausatiantique* 
Chargeurs Magot. 
Durai 
àauide Vieuy " ! ! ! !" ] 
Schneider et C"*. .*' 
Chatiilou-Commentry 
Wagous-Ltts ordin. .terme.. 
Aliénée Havaa 
Kleeiriiitû de Paris, parts.. 
Kio-Tinto . „ . 
llriau^x terme.. 
>osnov Ire terme . 
Urie etUacalaa 
Balfidano 

« e r . 

1391 . . 
t i 9 0 . . 
<7»1 . . 
17-50 . . 

7 0 3 . . 
799 . . 
716 . . 
931 . . 
«13 . . 

4I5S •• 

IM .. 
1 U 0 . . 

97* . . 
1326 . . 

a: .. 
617 . . 

4961 . . 
«65 . . 
763_ . . 

1HH) . . 
6 1 9 . -
790 . . 
630 . 
336 . . 
51» . 

1340 . . 
KM . . 
1905 . 

177 . . 

504 '.'. 
1»*S . . 

i sJ . . 
I5SU . . 
677 . . 

tu .. 

CLOT. 

1395 . . 
139U . . 
1790 . 

704 . . 

a-
! 7 . 0 . . 
1(34 . . 

I31S . . 
I i 7 . . 

418 . . 
4975 . . 
660 . . 

1464 . . 

840 . . 

137 50 

SÎ99 . . 

1967 . . 
483 . . 

1515 . . 
o»9 . . 
618 . 

•OURSE DE LONDRES A TERNI 

•MM 
raÉMo. 

SI 1 / 1 
94 3 / 4 
14 1 /4 
19 . / . 
79 . / . 

« -/ . 5 7 / 1 6 
» 11 /31 
1 9 /16 
10 7 /8 

15 .36 » 
3 5 1 5 
1 1 -

Consol idés 
Extér i eure . , 
Turc (série D) 
B a n q u e O t t o m a n e 
K i o - l i n t o „ , . 
CODSOI. Goldne lds . 
E a s t Rand 
P.and Mines 
( l i a r i e r e d 
• o o u i s o n Gold 
C h a n c e s u r Par is 
r-scompte sur u a a a a s 
f r ê l e à Courts T e r m e s . 

CODM - a . 

«1 11. U 
95 . / . 
94 1/4 
19 . / . 

5 7/16 
* 5 /16 

H . t e 25 

3 1/1 

LÂDRENT&FADfiHiRT 
B a n q i i e r a 

8, RUE NICOLAS LEBLANC, LjLLE 

Ordres de Bourse 
Cimipiai a irti i l la - KL61QUE FfUNÉlE " 

JOUBNAL FINANCIER ET INULSThlEL f i t » Aaaee, 
a b o n n e m e n t ; Cinq franc* par an 

.Sommaire du X ' du 6 'ar.vier 1910. 
Orivegnée ; U N I O N DES T R A M W A Y S J 

(Jhronique Industrielle; 'fiobot et Nouvelles : 
Augmentations de Camital (C'airne de Hcpmt», 
C'luirbonnayrt eu Poirier); Société MéCaUurji-
que de Samtre et Moteile: Laminoirs de St Vic-
tcjr ; Aciéries et Ateliers de Taretz Koie ; âuciéeé 
/.•s Moulina de Trois-dvontaineee; Chemins de fer 
de Varsovie-Vienne; Golserkircnen et Forges de 
•Eioh; Aunetz-laPoix; Bilan* et Appréciation*; 
Compaotiif industrielle de Belqigne ; Forges e t 
Ateliers de Construction R. Polgrims; Chantier* 
Naval', Atelier* et Fonderie* de Sicolaicif: 
Providence Rusée i Marioapcl ; Société Belge 
.pour l'exploitation des Charbonnagee du Centre 
du Donetz (Almaznaus: Compagnie du Congo 
pour le Commerce et VIndustrie ; Bourse de Bru-
xellee. Anvers, Lille, Par is ; Informations diver
ses: Raopcrts de ..Sociétés; Mémento du Capita
l iste; Tirage/,; Annonces ; Couru de la Bonne de 
BruzelUt. W f J U 

Demander i e Jour ne I, é thre 
l'smmal et gratuitement atmmttmmt 
un mole, é la Maieon t 

LAURENT & FAUCHART 
*, rue À'icotaj-iebfdne LILLE 

• O U R S E D E LILLE d u 8 J a n v . 1910 

MINES 

L'un des Gérants : Alfred M E S S I A E N . 
Imprimerie du Journal de Roubaix, 71. Grande-Kue. 

Albi : 
Antehe 
Anun 
Blaniv .-
Brnay 

— le i lK. . . 
Buliv-Creoav — 
Bul!y-Grenayi5J.| 
Campagnac 
Carrin Ot 
C a r t t a 

Ciarence (La) 
Courrieres 
CresDin 
Deocliy 
L K i i i r ^ e s ( t i » i 

i/rocourt 1*00— 
— 3500.... 
— lu» . . . . 

Bscarpeites 
Ferfay 
Ferquee 
Flines-Raches.... 
L o s 
Unsil0«i. 
Ltevin 
devin (300-1 
Lumv-lei-Aire— 
Maries 30010 

— 70 0/0 . . . . 
— . le 10».. 

Heurcnin 
— S * . . . . 

Oftriconrt 
Tbivencelles. 
Vsceigne 

- ' 1 0 - j . . . . 

113 .. 
«874 .. 
8U00 .. 
1799 .. 

« 4 .. 
1875 .. 
8>I!J . . 

l î i-:: 
119 5* 

1 5373 . . 

I ION . . 
« i . . 

380 . . 

650 . . 
iui» .. 
395 . . 

SM 50 
6570 . . 
6570 . 

650 . . 
1035 . . 
399 . . 

M i . 
iSTâ . . 
8030 .. 
1799 .. 
1(94 .. 
119 15 

es*» .. 
10S5O 
17S . . 
644 . . 

3100 .. 
5 0 * . . 

3»no .. 
• 13 . . 

1150 .. 
m. 50 

6(00 .. 
6600 . . 
«3* . . 
MO .". 

lis . 1 
1C04 -

99 73 
4650 . 
154 . . 
673 .. 

1510 . . 
3310 . . 

167 15 
14600 . . 
1960 . . 

1158 . . 
1744 . . 

1501 . 
33*0 . 

168 . 
14600 
3970 . 
313!» . 
1158 . 
1750 

1 
3315 

169 
146*0 

1965 
3* iu 
«175 

I3M 

Yeeaeur — » Paré — a Sonne 

re ste Ami 
MOUSCRON. — Déclaration de naissance du » 

janvier. - Henri Cornit, cour St-Pierre. -.'7 
Publications, de mariages — Gaston Rammaert. 

professeur de musidue. et Céline Sexome, sans nrn-
frssiotl. — \ll»i rt Vanoosthuyso. ouvrier braraerrr, 
et Irma Nollet, cabaretiere. — ErneM. Cornille. 

HERNIES Hydrecèies, Vaneeeeiee gué
ris sans bandage en dix jour*. 
par le Docteur J3ASTIN. soe-

cialiste à Fontaino-l'Ertquo (Belgique). — A ce 
Jour. S.rMiO guéris, dont 9.31% peuvent être 
connus (liste envoyée sur demande). Guéris garan
tie A vie et sans suppuration par certificat. Paye
ment après gutrisoo- groehure envoyée gratis. 

Annonces 
Lcgales 

Etude de a f GODRON, 
aacOOM en droit, avoue à 
Lille, boulevard du la Li
berté, a* 103 bis. 

COMUVX* DE 

T0urmignies8tMerign.es 
A VENDRE 

Par suite de surenchère du 
dixième, âpre.-: faillite 

Le Mercredi 19 Janvier 
1910, à midi, en l'audience 
des criées du Tribunal < ivil 
de Lille, au Palais de Jus 
tice de cet'i tille : 

le Château d'Assignies 
construit en pierre de Creil, 
avec deux étages et dépen 
dames , d'une contenance de 
& hectares 62 ares 40 centia

res, *s comprenant, maison 
de garde, avenue plantée 
d'arbtos, grande pât/nre avec 
bois et chemins, pavillon 
dilu*bitatiou, écuries, étables, 
tvjmiscs, grange*. serres, 
orangerie, pâture et verger 
aveu: nombreux arbres frui
tiers. 
M/LSE-A PRJ-X . 85.000 fr. 

PmtMis ne v i s n - m . — Le 
ohâlwau pourra être visité 
sur permis délivré ipar M* 

OODRON. avoué, ou par 
M. Paul F R E M A U X syndic 
de faillite, demeurant à Lille, 
ru© .Solférino, n* 13. 

S'at/rr.'..,r pour tou.< ren 
seigncmtnts : 

!• Au greffe dit Tribunal 
civil de Lillle, uù ee trouve 
déposé le cahier des charees ; 

2- \ M- Paul F R E M A r X . 
syndic de faillite, demeu
rant à Lille, rue Soliérino, 
n' 13; 

3" A M- Emile GODRON. 
docteur en droit. avoué 
poursuivant, demeurant à 
Lif^le, boulevard de la Li
berté. 103 bis. 

• Pour extrait : 
(Signé) Em. GODROV. 

78602 

IMMEUBLES 
A Vendre ou à Louer 

VILLE DE ROltiAIX 

A VENDRE 
A L A M A I N 

pour cause de départ 

IMMEUBLE 
avec grande porte et habita 
tation a usage d e : Manufac
ture de vêtements, de négoce 
de laine, ou tout autre com
mercé. 

Situé au centre de la Ville. 
Pour renseignements s'a

dresser à M" Fontaine, notai
re, 25. rue Saint-Georges, 
Roubaix. 78324 
m LOUER MAISON a étage 
arec grand jardin, petit avant 
cour située au Tritu do Carttiem, 
bord de LeorS. face ferme D'Hal-
luin. passahe do tramvtav. Lover 
15 fr. S'ad. 10, rue de l'OaieD Ri 

M a l 

OAMPAGNE à louer est de
mandée prêt du boulevard de 
Toureoine-Liïe. Ecrire, 80, rue 
Carnot, Tourcoing. 78(06 

ALBERT BESP.iETZ 
Receveur de Rentes et de Loyers 
1 2 6 , r u e i t l^ac i iru i^ i i l e ,H \ 
A c h a t s , v e u t e s e t l o c a l . 1 ' 

d i m n x - u b l c v . R é d a c t i o n s 
d e b a u x , P r e c s favpotbec".. 
• issutuces, \u, lo redit, AcadciLs-
ON RECHERCHE a urexiiuiï* 
de i . o u b j i i - L i i U ' , eu t'raaceou 
en Belgique 

MAISON DE CAMPAGNE 
do préférence dana localité desser
vi* par chemin de fer ou tram
way Ecr. eu indiquant prix du 
leyor. v.X.M. bug, du ji 76356 

DÉMÉNAGEMENTS i ^ ï , 
camiounaite Vareux- . a i m e r , 
58, r. l'Alooette, Rt. Toi /„! .*f51.! 

A VENORE rt. la main a la 
main, une belle, terme d envi
ron 50 hectanxs dont 18 hec
tares de. pâtures grasses, le 
tout situ* dans la Flandre 
Occidentale (Belgique). 

Pour les conditions, s adres
ser en l'Etude du notaire Jean 
DE VESTELE. rue di 1 Kqucr-
re, 7. a Bruges (Belgique.! 

7236 

MAISON A VENDRE 
AVEC ATELIER 

A vendre, a 1 amiable et 
dans de bunnes conditions, 
belle propriété de douze cents 
métrés environ, située place 
du Sacré-Cœur, a Roubaix. 
et comprenant une grande, 
maison d'habitation, compo
sée, d'un salon, salle a man 
ger. verandah. petite salle a 
manger, cuisine, et buanderie 
Imponant atelier, bureaux et 
magasins, cour et grande 
porte indépendante. S'adres
ser au propriétaire, M Dcs-
ioet-Lt>r,,uge nlace du Sacré-
Cceur. a Roubaix. tôt» l i s 
iours. de 10 h. a midi 7SI37 

etraa .©* 
narwaeons,voit, et cadrei capit. 
Dorchi Ss.h'Beiuropain.KxS* 
ON OEEIRE t€Mier ou acfca 
t e r sur Houbaix ou environ* ODO 
maisoo île maître Ecr. / K. V 
bur. dn journal. 77S(* 

DEMENAGEMENTS, u SX. 
capitonnes B o o r i o o i s , 17t me 
liecreaie. Rt. Téltph. 710. 

B A N Q U E F I C Q U E T 

CARLOS DESFRENNTS 
4 3 . rue du L u x e m b o u r g 

LAINES PEIGMCES 

*CU«AIX-TCtmCOINC. Type Unique 

Curreoa 

« N V t R S . T y o o ' i 

• 875 
3 * 5 
• 83 

S 771 
S * 
S 715 

1 6 7 3 
• 65 

• « 

• tus 

3 * 3 
3 ( 1 5 
t « 0 

6 0 . 0 0 * 

6 05 1 
:, Dî.ï 1 

tais | 
5 -:. 
5 70 
5 C75 

5 t l 
S «25 
5 60 

1 

1 

.-. 95 
5 s , 
5 775 

il 
iâ 

i! 
!» 

5 50 1 4 475 

ÎLtv 
S Mi A 
3 50 N 
i 475 A 
5 475 V 

Calme i Sout. i Sout. 

110 000 KO 000 

MOIS 

Janv, 
i'.v 
•tara 

Avril 
M11 
lista 

Juillet 
Août 

Met, 
UCL 
Nov 
Ue.: 

L.3D : .A.x rn.- i3 
LAINft MERINOS 

7 } f » • * ' . » • / ! £ £ . 
ta; jour 

reced. Cota COTE 
de 10 h. de 4 h 

188 . . 

186 50 186 .. 
186 .. 185 50 
l»a 50 I loa .. 

Calme Calm. 

i ïiO .. 

COTONS 
Middlimt Amérique 

9i 37 | 95 75 
«H 75 96 . 

m 

CAFÉ» 
Santos Good averaee 

1 jour 
COTE COTE 

do 10b. de 4 h 

(6 5.1 
M 5.1 
Il .0 

(6 M 
(6 50 
46 50 

SouL Calme 

ÎNEW.YORK 

!= 

i! 

6S5 
6 90 
7 M 

Srocx 
« cals* goaomiix 
Ce Jour : 
4.ilo 000 

15 45 
15 5li 
15 61 

MW-OltiElUS 

16 0« 
ir. 11 
1* Î9 

LIVERPOOL 

Courant 
Janvier/Février 
Février/Mari 
Mars/Avril 
Avril /Mai 
Mai/Juin 

Juin/Juillet 
Juillet/Août 
Aoùt/Septemh. 

8 05 . / . 8 04 1/1 
6 06 . . 8 1 4 1/3 
8 03 ./'. |8 07 . / . 

s i o . / J s i * .1 
8 11 1/1 g u 1/1 
8 13 . / . 8 13 1/1 

8 13 . / . 'g 11 . / 
8 H 1/3 8 12 ./ 
7 85 . / . .7 85 1/1 

Septemb./Oct. 7 36 . / . 7 38 . / 
Octobre/Novemb. 7 15 . / . !7 16 ./. 
Nov /Decemb. j7 04 1/J 7 05 / 

TERME : sout. . / . . . 
Waponihloi Tontes 4.000 b 

exportation* 3090 

A v i s d e Li v e r p o o l 

LEHAVRE»! 
a midi 

A V I S d e U J O U K . X E B 

Laines: incii. 
, Cotons îocli. 
t Cafés ioch. 

COTONS NEW-YORK 
Avis t«4.vi* S>Avis 

Recettes probables : 00.000 balles 

C4PSS 

oavortur* 

Jnj££mj.rea t r a i t é e s a, lot Corbeille» 
M a t i n : Cur mare, 10.000 ki l . à 5^825; EUT 

ju i l l e t , S.000 kil à 5 , 6 5 ; sur août , 5.000 ki l . 
à 5 ,625; 5.000 ki l . à 5 , 6 5 ; sur septembre , 
5.000 kil . à 5,60. Echange, : 5 .000 ki l . j anv ier 
sur février, 0,135. — Tota l : 40 .000 kilos. 

tU S T O-, T O U R O O I H O . S A M E D I i J A N V I E R tSOS. 

r a u l l l t l o n d u . ( J O U R N A L D E R O U B A I X 

du d i m a n c h e . C J a n v i e r 191Q 

lies Pompadours 
Pêr Georges PRA0EL 

PREMIkKC I'AP.TIE 

>Les Quatre Mousquetaires 
E t les d<u:: médec ins se n m e n t à a r i c m c r 

néacilces/ du p a r c 
o'avsùent pas fait deux cents mètres 

t ' i l s aperçurent une forme blanche é temlue 
e n travers tl'lif* allée. 

f C'était Fé l ic i té , qui s ' ' tai t la i s sée choir 
Mont d e s o n ionj/ et semblait avoir perdu l u n -
•Baiasance 

M c l i c ! — fit le professeur, e n proie 
BjLause étnot ion p o i ^ o m t e , - - c o u r o n s ! . . . ICIie 
^L^L^L^L^m atteinte par une l i .u le! . . . A h ! quel 
fcsaih»ru.t • '"el épouvantable m a l h e u r ! . . . 
PJPtt arriv.ticnt tous le» deux jusqu'auprès 

• • corps de Fél ic i te , <; la soulevaient iivcc 
paies précant ions et des lenteurs infinies. 

O ù suis - jc ? — dem.in.l .t-t-clle, c o m m e 
• s tout bon m é l o qui 3e respecte. 

• E n «ùre tc ! . . en sû:e :é !... — rit le pr.i-
Lerr""r« , 'ui tapotant é i .ns les 

— vmi i: ..w .: ;. i: . r.en à craindre !... 
ci à von.) et rassure, , . , , : s ;___ 
docte-':. -. lit c«a."i. ,cr.; 

i a >! .'.eut Ssiii rôle. 
MM j ,11 eu l e u r ! . . . ,jh ! je nie 
: t, nh 1 si v;ti5 saviez !... si iCI i" 

l e professeur I. -mbunç de tapoter en 
M i t : N o u s s a v o n s ! . . . nous s a v o n s ! 
. v o u s tranquil le . 

, ins tant , un cri , un hurieirjcut de bête 

fauve partit du bât iment principal de "l'éta
b l i s sement . 

- - C'est lui ! — fit à mi-voix Fé l ic i té , avec 
"une terreur qui , cette fo is , n'était pas fein
te , — c'e.-i lui !... je reconnais sa voix ! 

Les hur lements e n r a g e s cont inuaient tou
jours , â interval les irrégul iers . Et Mme de 
Cls irtont tressai l lai t chaque fo is , c o m m e si 
e.le eut été s o u m i s e à un choc électrique. 

Le docteur Klopfcc se d ir igea d'un pas 
précipité vers la maison principale. 

Q u e l q u e s ins tants p lus tard, les cris 
avaient ce s sé . 

S 'appuyant sur le bras du professeur, la 
jeune f e m m e r e g a g n a i t le pavi l lon où cl ic se 
remettait au:: m a ï u s d'une femme de char.i-
bre et se couchai t , après l 'assurance abso lue 
des deux médec ins . 

Le l endemain mat in , c o m m e elic terminait 
son piiernier déjeuner , e l le aperçut ;,ar la 
fenêtre ouverte le docteur Klopfen qui gra
vissa i t les t î eg i é s du perron. 

- - Eh bien : — demanda-t -c l le en donnant 
un accent c!r poijrnar.u anx ié té à s e s paroles . 

- Toujours daji i le m. me é t a t ! . . . L u e 
nuit a f freuse ! . . . Le malheureux est absolu
ment fou furieux 1.1.. Il es t i i crdu! . . . L'.;tr.plè-
tement ;><•.•• ,Iu '.. . 

Mme de C'.airfont se tut . baissant la tète , 
tandis que s e s yeux n'osaient rencontrer 
ceux i!u docteur Klopfen. 

- - Et le professeur Lcroburgr . . — de
manda-t-c l le , i iour dire quelque chose , 

- iVrt i pal le premier train. . . l i con t inue 
su touraée . 

• El "r... 
1." ..!,.,'.• in Klopfen comprit il le s ens de 

cette itucrretjation, car, d'un air détaché , il 
rtponriit auss i tôt : 

D u reste , je s u i s c o m p l è t e m e n t couvert 
par lui . . . Et je c o n n a i s les t ermes de son 
rapport. . . 

- - A h ! v o u s conna i s sez . . . les t ermes . . . 
Au vrai , M m e de Clairfont ne savait plus 

de quelle manière cont inuer la conversat ion . 

Ce fut le docteur Klopfen lu i -même qui 
vint à son secours . 

.— Et main tenant , m a d a m e la c o m t e s s e , 
que la s i tuat ion e: t net tement tranchée 
quels sont vos proje t s? . . . Que comptez-vous 
faire ? . . 

— Mais . . . Je ue sa i s trop. . . 
— V o u s n'allez pas rester ici, je suppose . . . 
— Tel le n'est p a s , e n effet, m o n intent ion. 
— Et bien vous fa i tes . . . V o u s ne pouvez 

voit votre malhcurcmx mari . . . Votre vue 
l 'exaspérerait . 

— Je cra ins , e n effet. . . 
— A h ! vous peuvez tout craindre. . . Il vous 

a prise en exécrat ion, en h a i n e ! . . S a folie 
cons i s te à crier que v o u s ê te s la dernière des 
misérab les . . . t o m e s les injures de la terre, 
il les vomit sur votre compte . 

— Mais a l o r s ? . . . 
— Et toutes les p lus i n f â m e s c a l o m n i e s . . . 
— L e s q u e l l e s ? . . 
— L a première , c'est- de l 'avoir fait enfer

mer pour lui soustraire , pour v o u s appro
prier une très g r o s s e s o m m e . . . 

— Oui ! m a i s , si ua inspecteur , un méde
cin, une personne que lconque . . . 

— Madame , — fit avec une g lac ia le froi
deur le docteur Oswald Klopfen , — en fait 
d ' inspecteur , je ne conna i s que le professeur 
Alaxandrc L e m b u r g . . . En dehors de lui , qui 
vient visiter mon é tab l i s sement tous l e s s ix 
m o i s , m e s m a l a d e s ne vo ient que moi . . . e t 
leurs infirmiers à m a solde. 

Cette -s imple phrase trancha net dans la 
conversat ion , pareil le à un c o u p de couperet . 

V.ile fit fr i ssonner la misérable créature. 
Le docteur r,< prenait encore : 
— .Nous c a u s o n s aBatre», n'est-ce p a s ? . . . 

V'o.is n'a.lez pas demeurer ici plus l o n g 
t e m p s . . . Je le c o m p r e n d s du reste , votre si
tuat ion ne serait pas tenable . . . V o u s allez 
partir. . . Je ne v o u s d e m a n d e pas où vous 
al lez. . . ça ne me regarde pas d'abord. . . Cha
cun a se s pet i tes affaires . . . Et c e l a ne m' in
téresse pas e n s u i t e . . . V o u s pouvez ê tre cer

taine que j 'aurai le p lus g r a n d so in de votre 
mari. . -, 

— Je partirai donc aujourd'hui m ê m e , si 
v e u s le voulez bien. 

— Q u a n d v o u s l 'entendrez, m a d a m e , j e 
vous le répète. 

— Ce tantôt, d o n c , par le train du soir qui 
se d ir ige vers Munich. 

— C'est parfai'.... 
U n s i l ence . 
— H u m ! — fit le docteur , — voulez-vous 

me permettre , m a d a m e ia c o m t e s s e de v o u s 
rapi>cler qu'avant voi e départ , il nous reste 
une quest ion d'intérêt \ traiter. . . 

— Pour la pens ion de mon mar i? . . . — fit 
Mme de Cla i i l on t , en hés i tant un peu. 

— Parfa i tement . . . pour ta pens ion de mon
sieur votre mari . . . V o u s comprenez admira
b lement , m a d a m e la c o m t e s s e . . . j ' in s i s t e ad
mirablement !... 

— Mais . . . je vous l'ai dit , je cro i s , je su i s 
toute d i s p o s é e à payer vos exce l l en t s so ins la 
s o m m e que vous jugerez convenable . V o u s 
nous avez fait un prix. • 

— Oui , cer ta inement . . . . pour des g e n s se 
portant b ien , des . o y a s e u r s en v i l lég iature . . . 
Mais . . . uu malade . . . un fou fur i eux! . . . qui 
nécess i t e des s o i n s de tous les ins tant s . . . de s 
so ins . . . dangereux . . . V o u s serez, j ' en su i s 
certain, la première à comprendre que ce doit 
être b e a u c o u p p lus cher . . . 

— P a r f a i t e m e n t ! . . . O h ! par fa i t ement ! . . . . 
Je ne discuterai pas avec v o u s , docteur 
V o u s m'avez fixé un premier prix , ignorant 
la terrible catastrophe qui allait nous attein
dre. . . l es c i rconstances ne sont p lus les mê
m e s . . . ni les c o n d i t i o n ! non p lus . . . Voulez-
Vous me permettre de doubler vos honorai
r e s ? . . . V o u s comprenez , du reste , que je 
t iens à c e que mon malheureux mari soit 
traité avec tous les é g a r d s d u s à un h o m m e 
de son rang , de s a n a i s s a n c e , de s a fortune. 

— V o u s pouvez ê t re ' cer ta ine de tout ce la . . . 
Il sera traité c o m m e un pr ince . . . A u s s i som
m e s - n o u s loin du c o m p t e . . . quand voua B M 

parlez de . . . doubler s i m p l e m e n t le prix de la 
pens ion de votre mari . 

— Trip lez , a lors . . . l es honora ires , triplés. . . 
ce la fera dix-huit mi l l e francs . 

Le docteur O s w a l d Klopfen s ecoua ironi
quement la tète. 

— N o u s ne n o u s e n t e n d o n s pas le moins 
du monde . . . je le vo i s b i e n ! . . . Je vois à mon 
g r a n d regret que v o u s ne comprenez pas la 
s i tuat ion . 

U n e inquiétude impréc i s e , mai s réelle, 
c o m m e n ç a i t à pointer d a n s le cerveau de Fé
licité. El le était devenue très r o u g e , elle s 'em
barrassait et cherchait s e s express ions . 

C o m m e e l le le disait e l l e - m ê m e , dans sou 
très i m a g é l a n g a g e : 

— « Ça ne col la i t p lus !... Il y avait un che
veu ! » 

— V o y o n s , docteur, m e t t o n s vingt-quatre 
mi l le francs , deux mi l le francs par m o i s , il 
m e semble que c'est assez j o l i ! . . . 

N o u v e a u s i g n e d<j tê te , «ces négatif , du doc
teur. 

— Alors , fixez v o u s - m ê m e la s o m m e , je ne 
sa i s p lus que v o u s dire . . . D i t e s votre prix. . . 
Je ne sais que penser . . . que dire. . . U r n e sem
blait que cent louis par m o i s . . . Enfin. . . Je 
v o u s le répète . . . Je n'ai p a s l 'habitude de mar
chander . . . C'est , pour m o i , e n cet te c ircons
tance surtout , e x c e s s i v e m e n t pénible . . . D i t e s -
moi ce dont je v o u s . s u i s redevable , docteur. 

L e docteur Oswald Klopfen prit, e e qu 'en 
terme de théâtre on es t convenu d'appeler 
1 un t e m p s ». 

P u i s , d'un ton de voix très s imple , tout 
c o m m e s'il eût é n o n c é u n chiffre très ordi
naire : 

- V o u s me devez la s o m m e de « n e u f cent 
mille francs . . . 1 

El le ne s 'émouvai t p a s a i sément , la nom
mée Fé l ic i té , m a i s si maî tresse d 'e l le -même 
qu'e l le fût, m ê m e d a n s les conjonctures les 
p lus t e n d u e s , e l l e fit un bond sur l e s i è g e où 
d i e était a s s i s e . 

— «Vau* M M dv2 — J»*lbBtia-t*Uo. 

L e docteur Oswald Kloptcn répéta s a n s p lus 
d 'émot ion : 

— V o u s avez fort b i e n ' a n t e n d u , j 'ai dit : 
« neuf cent mil le francs • . ' N e m ' o b h g e z p a s , 
je vous e n prie, à v o u s répéter ce chiffre une 
trois ième lo i s . 

Fé l ic i té tenta de payer d'audace. 
— M a i s , je n'ai pas cet te s o m m e , — g r i m a -

ça-t-el le, les dents s errées , — o ù voulez -vous 
que je la prenne ? , 

— Tout près d'ici , — ' e t le docteur é tend i t 
le bras , d é s i g n a n t un secrétaire , — dans l a 
sacoche que- vous v o u s ê te s fait remettre il y 
a que lques jours par le comte de Clairfont. 
Cette sacoche cont ient dix-huit cent mi l l e 
francs e n titres au porteur et b i l le ts de ^ban
que. 

Je vous d e m a n d e la moit ié de cet te s o m 
me. . . e n bi l lets de b a n q u e . . . vu que bien p l u s 
a i s ément que moi , v o u s pourrez réaliser l e s 
t i tres . . . . 

Il m e s e m b l e que c'est tout ce qu' i l f~m de 
plus raisonnable et q u e vous avez complè te 
ment tort de v o u s e s t o m a q u e r a ins i N e u a 
fa i sons , ou nous ne fa i sons pas une affaire. . . 
N o u s n o u s s o m m e s a s s o c i é s ou n o u s ne n o u s 
s o m m e s pas a s s o c i é s . . . C'est tout c e qu' i l y » 
de p lus s imple . 

Et c o m m e la j e u n e f e m m e demeura i t anéan
tie, d'avoir é té a ins i jouée au m ê m e , le doc
teur Oswald Klopfen reprit e n c o r e , toujours. 
auss i p o s é m e n t : 

— Mais si c e s condi t ions v o u s s e m b l e * t 
exorbi tantes il y a q u e l q u e c h o s e de p lus s i m 
ple encore . . . M e t t o n s qu' i l n'y a rien d e f a i t . . . 
Je vais donner l 'ordre d'ouvrir l a porte d u ca 
banon numéro 7... e t tout sera di t . . . Q u e p r é . 
férez-vous ? c h o i s i s s e z !... 

Prise!. .• . S e r r é e ! . . U fallait passer par c e t 
condi t ions dracon iennes . . . O h ! cet e x c e l l e n t 
docteur O s w a l d Klopfen la tenait b i en . . . - O 
l'avait merve i l l eusement r o u l é e ! .. 
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